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LES ENFERS

Croix des Esserts-Oratoires.

Aucune des trois croix de cette petite
commune n'est banale.

Celle des Saignes est datée de 1846 et

se présente comme un petit monument

remarquablement bien ouvragé, aussi
bien le socle de pierre que le crucifix de
métal verni.

La croix située à «Rainbois» (Rainbô
en patois) rappelle, d'après les anciens de

la commune, l'exploitation de la tourbe
aux Saignes. Elle aurait été offerte par les
établissements Von Roll qui avaient reçu
en 1914 l'autorisation d'extraire le
précieux combustible à raison de quatre
wagons journaliers.

Cette tourbière qui s'étend sur plus
d'un kilomètre de long a connu une
nouvelle période d'activité en 1940; mais
cette fois c'est une fabrique de produits
chimiques de Bâle qui achetait cette
curieuse matière première pour en tirer
des colorants et de la paraffine. La
commune a naturellement touché de cette
exploitation un revenu très apprécié dans

ces époques troublées.
Selon la tradition orale, la croix des

Esserts-Oratoire a une origine
particulière: elle surmontait autrefois le
clocher de l'église de Montfaucon; un ouragan

l'ayant jetée bas, les paroissiens des
Enfers la transportèrent à la Fin-des-
Esserts et la scellèrent sur une roche brute
dépassant de la surface du sol. Depuis,
l'esprit de vagabondage l'a quittée

Croix des Saignes.
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